
La Paracha de Vayichlah

Il est écrit dans la paracha de cette semaine (chapitre 33, verset 8) :

« .וַיּאֹמֶר מִי לְ� כָּל הַמַּחֲנֶה הַזֶּה אֲשֶׁר פָּגָשְׁתִּי וַיּאֹמֶר לִמְצאֹ חֵן בְּעֵינֵי אֲדֹנִי »

« Essav dit à Yaacov : « Qu’est-ce que pour toi tout ce camp que j’ai rencontré

? Il (Yaakov) dit (à Essav) : « pour trouver grâce aux yeux de mon maître ! »

Quel est a priori le sens exact de la question qu’Essav posa à Yaacov et celui de

la réponse que notre patriarche lui retourna ?

Et le rav Shlomo Zalman Erenraikh de répondre : Essav voulut à travers sa

question signifiait à Yaacov : « ne suis-je pas né avec toi ?, N’avons-nous pas

vécu ensemble durant 63 ans ? !, par conséquent, te connaissant parfaitement, je

sais pertinemment que ce monde matériel ne t’intéresse nullement !

Tu as certes reçu de notre père Isaac la bénédiction matérielle de : « Et il te

donnera, Haélokim, de la rosée des cieux et des graisses de la terre, et

abondance de céréales et de moût ».

Or, sais-tu ce que j’aurais fait avec une telle bénédiction matérielle !.

Et bien, j’aurais investi toute cette abondance matérielle dans la bourse et je

serai devenu très vite milliardaire !

Or, voilà que toi, étant installé devant un livre de Tora à constamment étudier ;

explique moi bien : « Que peut bien représenter tout ce convoi rempli de

matérialité ! Et Yaakov de répondre à son frère Essav : « Tu as tout à fait raison,

je ne suis guère intéressé à tout ce monde matériel ; Or, voilà que très souvent,

tes descendants chercheront à faire souffrir mes enfants, les Bné Israël, durant

les périodes sombres de l’exil ; ces derniers seront donc tenus (afin d’amadouer

les goyim les oppressant) de les soudoyer en leur offrant des pots de vin.

Voilà pourquoi je dois garder pour eux ce grand convoi matériel : «Pour trouver

grâce aux yeux de mon maître et de ses descendants »


